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~esuisc aatresautequc l'un dle voç
ýorrespoaîahi lits noaus i dloannée star V'in-
eîitioii et les progrès (le l'Imnprimecrie, a

crois qu'il n'est polit déplacé de v.ouxs a
arler (le i'rgi l es Jlournxaux et (le i
ép~oqaue de leur iaaurodaîeaioaî daas quel.
aies-in les p)rinil4auax panys.
Ce Riat à Véaiise- (Iue s'établit l'uuige

e publlier star les ;itiiulires politiques <les
ýelatioras oat dles opinaions, qui cependant
ýé'taieiit que maumscrites, pmrcequîe le
goauernemenlt jauloutx ne pecrmiettauit poinlt
W circailation de nouvelles imprinée. On

V lit pairaitre chaquec seanlite felil-t

ýe nluntiserite, qu'o0n appela Gaîzette [dia
tioa de Ga.-cia, petite monnaie revenatt
i une pièce de deux liards, juîi était le
prix de la feuille].-

La preiaui-rc Cazette imuprimuée, Il Vie
Englisit .ilercuric, ' fiait publiée à Loni-
dres pair aautorité cil 1588 niti suijet de
la% grande .Arnînda; elle avait la forme
d'an pamiphlet, et ne sortait qu'à des é-
poques irréguliè~res. Elle cesmratimitt
après le danger qui r*ayait fait naitre.
Eut 1621 commença à exister lit prernl-
Gauette hebdomaadaire, ui ait pari en
Angleterre, intitulée "lthe Courat or
Wee&Zly lNcaaa front Foreign Paru. "

Quelques anr.ées plias tard, durant lapé-
riocle des guerres civiles dans ce royauwet
le nombre des Journaux slaccrut consi.
dérablement, et ce fuit alors que parurent
", thse Intd.Zigeacer"I et il Me Ne=soI", deux
papiers assez considérables, publiés, un le
idi et l'autre le mvardi, par M. L'Es-

trange, qui fuit fiait dans la suite chevalier.
Depuis ce mxoment les Journaux se res-
sentirent touajouars de l'impaulsion que leur
avaient donnée les guerres civiles, telle-
ment que, plus d'un siècle et demi aprés,
!on cil comptait juasqu'à 42 cdans la seule
-ville de undres.

Les feuilles périocPllqu Cil France, dont
j lsage était d'annoancer aux amateurs les

recherc1hes, les découvertes, les pièces
raffl et tout ce qui pouvait intéresser la
cuariosité des susdits, rne remonte Ins ait
delà dii dix-septième siècle. Mais pour
les Gazettes out nouvelles quotidicnnes,
elles furent publiées cmn 1631 par le mué-
dcciii Renaudlot, quaicri cuitseaI le pr-ivilège
pendant plusieurs anées. La première
qtt*oîu imxpriinu, intitulée Ilk laa ezue de

.rce a stb.sisté jusqu'en 1827 qu'elle

cssa et qui'elle fiit remuplacée par unt niou- osé, fit déclaré coupable et livré à la
'eeua papier qui prit soit noui. Eni 1789 garde dit sergent d'arlies. 1qais ces serti-
xiarut le "M 3oeiteiir"I qui, depuis 1800, a pîties do la chambre lie furent point do
Mé le seul jolurn:il1 officiel (lu goauverne- longue durée, et la presse finit inc par
lient. il fut suivi <le plusieurs atutres nut tomber dns la licence. Pluis tard, cii
xonxibre dlesquels onl reniarque le c- C'o»wi- ISOG, ci Le Cantadicie" et onl 1807 ccLe
ut io>nl Il et le ",Journal des Dd<zit," Couicir 4c Québe'cc" vinirent ecore aug-
.le beauacouap les plua; iaîtère.-caits et les menter la liste des journaux cainadiens
pluis étendais; ils s'occuipent loit seule- dont le nombre est aujourd'hui, das le
tuent (le nîouvelles et de politiquec, nmais Bas-Canada, de 23, sans coniptcr notre
uisbi de scielice et (tu lîttéralar'. -le A1bjdllc, et malgré lu perte que nuis avonas
constitutionnel, poaur ses diversc.s brun- faîite, il y a peu do tempr-, (le La Rcvuc
citesý, a 12 éditeurs et empluie 10I presses Caniadicyinc et 277t. Qiic&vc Spctator.
jouar et nauit; le nxombre de souscripteurs Cc nombrea lumitra sans douate peu
cil 1829 étiait de *20,000. considérable -.aa premxier aspect; miais si

Depauis loaag-tcinps les Jouirnaux fionis- nxous le comlpprons avec celuii des Étîats-
saient ci Angleterre et en France, lorsque Unis, de lat Gruade-Bretagne, de lit Frax-
fiat imprime a Iloston els 1704, sous 10 titte ce et de l'Espagne, ern coiapuarant exi mii-
dq IlBoto, .News-Lcter 1, le premier lue teitips notre piopualation avec celle
journial qui ait existé aux Etats-Unis;j il des quatre grandez puissances, niols ver-
subsista jusqu'en 1774. En 1719, partirent rons que le nonibre des Journaux, iux-
deaax nioawen--x jourtntus, plaiblis 1*111 à parimnés en Ctanada, n'est gitre inférietir
Boston et l'autre à Fhinepae; plais à celuii de ces peuples, les plus êeluire.'
tard, durant les annéxes 17Î25, 31 et 3*2, dit inonde.
t'usage s'eil introduisit à "New-'ýYork, dans Voici d'après Ç4?miantc aincricaim p.our
lat Carolinc, dans la Virginie et qauelquaes 18S34,ltt'>ptil tion respective et le nombre
autres états. les .Jouîrnaux de quelques-uns (les ranlci-

Avaxat 16, illn' avait ena Cuanada liaux pays.
auicun Joaurnal ; à cette époqu couiin Pays, Popuilatiun Journaux
ça à psaroitre à Qaêhco aine feailîle, irai- EtatsiUnis . .11,000,000. .. .. .. S40.
primée un côté cr français et laîutre en Grande-Bretagne W3,400,000... .. 483
anglais, qu'on ilppeIlî lxi b Ga:e'Je1 de Frtnce . .. ... 32,000,000.. .. 490
Qu&bcI" (celle qali existe encore ttljOulr- Es4pagtne . . . 13,000,000 .. .. ... 12
d'hui sous le mnm de 4- T'he Qehc Ga- Russie et Pologne. 56,515,000 .. . . . .
zetie "). Cette publication fit sauivie de Portugal . . .. .. 250000. .. . .... 17
plusieurs autre qui s'ocupaiienit, polir la Pruasse ....... 12464,000 ....... 268
plupart, de littérature, un'osant point aller .laarais bien 'Voulu, 'M. le Rédacteaur,
conître lautorité, qtli leur défendait (le pouvoir donne- à vos lecteurs le neuxi-
publier, etis permission, îaînîle I-s 11o11- bre actuel (les Jlournaux, mliais, nîra1frôe
voiles ilia jour. *t Vin rait ciiriesix <ea qui ina bonne volonté et iles reclierclîes,jo
montre bien P*ebjarit du1 temaps t du1 zoal- nie puslee satisfaire Id-dessils.
s-ornement d'alors, c'est que le Réèdactcaur _Avant dc terminer, je crois que les lan-
de la Gazette littéraire avàit le soin d'a- prinieris de PclVlil(-n seront pointi
vertir, diawt nue espèce de prospectuls, pVit- fâchés de connaitre le plius grand atelier
blié quoique tcilaps avant lit sortie (leso de Londzes. ctlui dut Tinies.
numéro, qiu'il insélcrnit, tout ce qu'on Pluis de cent perwions trnva-;iilenit con-
voudrait bien liai cornuniuiiquer, pourvu tiuîeetdanas cet nlir;ellessont
qu'il n'y fût fait iucline mention de la divisées comme il suit : 50 coaxîeusaclurs;
religion, dit gouvernemnîit, out des nloua- 12 rqpporti'ur qui duanut laussso dut
ve)ls touchant les aroexir,'s préýsentes, pairlemne siedt, toaîtc.sý les ee.
sans un ordre exprès du gouvernement, à la chamabre des Lords et des Coiuiic s,

Cependant cotte surveillance inquiète polir imuprimuer ce qtu'îi y dit; -i éditeurs,
do la presse cessacen 1782 ; et alors on vit qui reçoiventaque-~îi auîaée, îi.tlrfri-it.i!t
les joaiaux prendre un nouvel essor, leurs sftrviees, X1,500) .2 cîiêsde lire
se remplir <le nouvelles' politiques sanas les JSau x ~tcag;1-2 pour veiller
pouvoir toutefois rendre compte des dé- sur l'établissemrent; et pilu<sieurs altres«,
bats de la Chambre.: M. Cary, pour i'avoiroutre ia graînd awaaabrt- e et (oroamat


